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TELEGRAPHIE le lendemain ait doigt de sa jeu­
ne femme. Ce suicide a mis tout 
le pays en émoi, et la fiancée du 
docteur Cullon en a éprouvé un 
chagrin si violent qu’elle est 
aujourd’hui gravement malade.

Lh torture

New-York 11—Il y a quelque 
jours, les vigilants d'Eckerly 
Indiana, lynchaient un nommé 
Davis, supçonne de tentative de 
viol. Il parait qu’avant de pren­
dre Davis, les vigilants lui ont 
fait subir une véritable torture, 
lui ( nfonçanl dans la gorge des 
morceaux de bois pointus qui 
avaient atteint les poumons. 
Aussi pour effacer la trace de 
leur cri me, les vigilants viennent- 
ils d’exhuumer le cadavre de 
leur victime et de le brûler.

Vue piqûre «l'Abeille

New-York 11 —Un fermier de 
Dingman’s Ferry, Pennsylvanie, 
M. Van Gordon, a été piqué au 
poignet par une abeille ; en 
quelques instants son bras a 
enflé d’une façon démesurée, et 
le soir même le fermier est mort 
au milieu de souffrances atroces.

Les drames de la mer

La goülette “ Theresa Baker 
vient de débarquer à port llawkes- 
bury un pauvre pêcheur de Glou­
cester, nommé White, qui a échap- 
)é par miracle à la mort. White et 
MacKinnon, faisant tous les deux 
>artis de l’équipage de la goélette 
iébecca Bartlett, étaient allés dans 
une petite embarcation tendre des 
lignes de pêche ; quand il ont vou­
lu rejoindre leur navire, un brouil­
lard épais s’était levé, et il leur a 
été impossible de retrouver leur 
route. Ceci se passait le 23 mai ; 
jusqu’au 3 juin, où ils ont été re­
cueillis par le Baker les deux pê­
cheurs ont éprouvé toutes les souf 
frances possibles, n’ayant pour se 
nourrir que du poisson cru, et pas 
une goutte d'e tu douce à boire. Ils 
étaient si afl'aiblis qu’un jour, un 
voilier étant passé tout près o’eux, 
leur cris d’appel n’ont pas été en­
tendus par ce navire. Quand ils ont 
été recueillis, les deux pêcheurs 
n’avaient plus que le souille. Mac 
Kinnon est mort quelques heures 
après le sauvetage, et White est 
dans un état de santé déplorable.

Le Moniteur Acadien.

PRESERVEZHistoire «l’âne Carte-PosteREMUNERATION
Mesdames, jla sakon dernière a 

été tellement/ marquée de succès 
que je crois qu’il est de mon devoir 
rte récompenser mes pratiques. 
C’est pourquoi j’offre actuellement 
en vente mon assortiment complet 

dessous du prix coûtant avant 
n’agrandir mon établiss-ment", au 
cune offre raisonnable ne 
refusée.

*r
Je soutirais d’une maladie des rognons

et urinaire—
“ Pendant 12 ans ! ”
Après avoir essayé tous les docteurs et 

les remèdes brevetés dont j’entendais par­
ler, je pris deux bouteilles d’Amers de 

“ Houblon; ”
Et je suis parfaitement guéri. J’on garde 
“ Tout le temps ! ”

pectueusemcnt, B. F. Booth, Sauls- 
Tenn., 4 mai 1883.

Vous des mouches en achetant la

fieu-tix mois.
fear autre ■

SuivUlv dims 1» rue

New-York, V—Après avoir 
vainement sonné à la porte de 
la maison No 305 Wycboff street 
à Brooklyn, 
femme, dont il s’était récemment 
éparé et qu’il voulait tuer, croit- 

- nommé William II. Clark 
s’est suicidé sur le trottoir en se 
tirant un coup de revolver dans 
la tête.

TOILE METALLIQUE
Chez E. G. Laverdure.

UUion H.bd.
Glacières Améliorées,

P rices a Glaee,
Moulins pour l’herbe. 

Ciseaux pour l’herbe, 
Poeies a l’huile. 

chez

demeurait saouH es
11

iBradford, P. A., 8 mai 1885.
Lis m’ont guéri do plusieurs maladies, 

telles que maladie nerveuse, mal d’esto­
mac, menstrues, etc. Je n’ai pas eu un 
jour de maladie par année depuis que je 
prends les Amers de Houblon. Toutes mes 
voisines en prennent. Mme Fanny Green.

Ashuurnhàm, Mass., 15 janv. 1886.
J'ai été très malade pendant deux ans. 

Tout le monde m’avait condamnée. J’es­
sayai les plus habiles médecins, mais ils 
ne purer t atteindre mon mal. Les pou 
mons et le cœur s’emplissaient chaque 
nuit et me faisaient beaucoup soulFrir, et 
ma gorge était très malade. Je dis à nies 
enfants que je ne mourrais jamais en paix 
que je n’eusse essayé les Amers de Hou­
blon. Quand j’en eus pris deux bou­
teilles j’eus un grand soulagement. J’en 
pr s d’autres bouteilles et je fus bien. Il 
y avait ici plusieurs enfants qui virent que 
j’avais été guérie, et ils en prirent et 
furent guéris, et ils sont aussi recon­
naissants que moi de ce qu’il y ait un 
remède d’une aussi grande valeur.

Bien à vous,

sera ou, un
LEWSTUnB visite est sollicitée. '

Mlle A. McDonald E. 6. L4VERDURELu lomlrc
OttawNew-York 9—La foudre tombe 

commu-Maison de Modes Parisienne
S31 HtIC SlISSEÏ.

UPC WILLIAM.sur un fil électrique, 
niquant avec des cartouches de 
dynamite déjà placées dans les 
mines du nouvel aqueduc du 
Croton, en a déterminé l’exposion 
prématurée et un ouvrier autri­
chien du nom do Stronkor. a été 
tué par les éclats de rocher.

Bdans les Etats-Unis. 11 est en vente 
chez tous les droguistes du monde 
entier. Prix, vingt cinq centins la 
bouteille.

Demandez le Sirop 
Mme Winstow et n’en prenez* pas 
d’autre sorte.

Par un 
dernier, n 
vèché de 
XIII a jug 
la provint 
bec et foi 
les sièges 
bec. Mont 

Voici 1 
qui sont 
Métropole

Calmant de

*l'ii servent venimeux

New-York, 9—Mme Oscar 
Boyer, do Bridgevillo, p ès de 
Belvidere New-Jersey, a été mor­
du à la main par un serpent 
d'une espèce des plus venimeu- 

s’était établi dans un

_______ GIIAISTDE

Dans la Capitale EXCURSION
i.

Julia G Cusmxu.

83,000 iierilHc*.
“ Un voyage en Europe qui me coûta 

“ $3,000 me lit moins de bien qu’une bou- 
“ teille d’Amers de Houblon ; ils ont aussi 

femme d’une faiblesse ner- 
qui datait de 15 ans, ainsi que 

“ d’insomnie et de dyspepsie."
M. R. M., Auburn, N. Y.

HfbC innvé
C'est avec reconnaissance que nous 

disons que notre bébé a été guéri perma- 
nemment d’une constipation dangéreusc 
et d’une irrégularité des intestins par 
l’usage des Amers de Houblon par sa 
mère qui le nourrissait, laquelle qui en 
môme temjis fut parfaitement rétablie

Les Barents, Rochester, N. Y.

Les rognons malsains ou inactifs en­
gendrent la pierre, la maladie de Bright, 
le rhumatisme et une légion d'autres 
maladies sérieuses et fatales, qui peuvent 
ôtre prévenues par les Amers de Houblon, 
s’ils sont pris à temps

Ludington, Mich., 2 février, 1885.— 
Je vends des Amers de Houblon depuis 
dix ans, et il n'y a pas de médecine qui 
les égale pour les attaques bilieuses, les 
maladies d^s rognons, et toutes les mala­
dies incidentes a ce c.imat malsain.

11. T. Alexander.

t’nc femme vaillante

CHAPEAUX ses, qui
baril de pommes de terre, dans 
la cave de la maison. Aux dorni- 

avis. Mme Buyer était dans 
une condition ires critique.

Chicago 11—11 y a des iemmes 
vraiment courageuses : une da­
me B:.utsch, de Sand Prairie, 
Illinois, en nettoyant une bat­
teuse mécanique, a eu la main 
prise dans l’engrenage. Pour la 

Jersey City, t)—M. G. Smitn, dégage-, son mari a dû lui cou­
de Jersey City, employé dans les per le bras à la hauteur du poi- 
bureaux du câble commercial, sc guet. Alors la vaillante femme 
trouvant aux courses de Mou- est partie pour la ville voisine, 
month Park, est tombé mort dans distance de 7 milles, s’est fait de 
la grande tribune, par suite de nouveau amputer le bras par un 
la rupture d’un anévrisme, au médec’n, et est rentrée chez 
moment où s’achevait la pretni- elle comme si de rien n’était, 
ère course ci où le cheval sur 
lequel il avait parié venait de 
perdre. C’est sans aucun doute, 
l’émotion éprouvée par le parieur 
qui a été cause do sa mort.

QUEBEC el CHICOUTIMIrt Le bureau «l’imprimerie

La construction du bâtiment des­
tiné à l’Imprimerie officielle va 
commencer bientôt. 11'est probable 
maintenant qu’on choisira pour em­
placement la pointe Nepean, sur les 
hauteurs qui dominent la rivière 
Ottawa. Ce choix serait très popu- i.\Ulanii<i st> et la Conipaariil©

«lu Kiclielieu, retour 
pur le Vacitique

“ gaen maEu Dnvet,
l’entre,

Manilla,
Trois R 

coutimi e 
Apostoliq 
demeure 
ecclésiast

ers

18 JUILLET 1880,Leghorn, Mort U’éiuotion
Palmier, et —PAU —

Paille «le toutes sortes,
laire dans la Basse-Ville, vu que 
presque tous les édifices publics ont 
été construits dans la Haute-Ville^
Bas moins de sept ministres, sir. Ce le excursion, organised par M. G. N. 
John Macdonald en ,été, sont allés ROB,TA|LLB. ^onT<wSo!b 
visiter le terrain l autre jour et ont de s„cours Mutuels, est au bénéfice 
paru le trouver toi t à lait couvenc- Ju

Spécialité en Vln'inNe* blnndics et «le 
Couleurs. St II va

N. FAULKNER BT PUS I e vie;f tiac.No. Ill Rue Rideau. ble. MONUMENT DU CAP TRINITE
D- PARTOUT Rivière Saguenay, flans le but do le ves-

Exeurslon de la Pr. ;ho

Les journalistes d’Ottawa, répo 1- 
dant ù la bienveillante invitation 
de la compagnie du chemin de fer 
Canada Atlantique, sont partis au 
jourd’hui par le train de 1.20 p.m., 
en compagnie de lents confrères de 
Montréal, arrivés à 12.30 tirs, par 
une excursion à Montréal car voie 
de l’Atlantique jusqu’à Coteau, et 
par les rapides jusqu’à Montréal.

ta urc r L’EXCLe départ aura lieu d’Ottawa -à 120 
).m. par le chemin de fer Atlantique, et 
es excursionnistes prendront au Goleau 
Landing le bateau de la Gompagnh du 
Richelieu qui les conduira à travers les 
rapides du SI Laurent jusqu’à Montréal.

Du Montréal à Québec j ar le bateau 
rési lier de !a compagnie du Richelieu,

I)e Québec à Chicoutimi et retour, par 
bateau de la compagnie du Richelieu.

Le retour de Quebec à Ottawa se fera 
par le ch ?m:n de 1er du Pacifique.

Par cet arrangement, les excursionnistes 
auront l’avantage de passer par toutes les 
diverses lignes de communication entre 
ces deux vi les.

Trouvé mourant

SomcJi après-midi, James Hoff­
man, 23 ans, est mort à l’Hôpital 
Général par suite de blessures gra­

in, meurtre
Sur la 

la comp 
Canada i 
la pressa 
une jolie 

Au m 
gistes se 
processii 
de la ca 
était do 
rendezv 
les noir 
J. Johns' 
Citizen, 
II. Riuat

New-York 9—On vient d’ex­
humer à Pittsburgh ÏQnsylva- 

le corps d’une jeune tille du 
de Lena Hartung qu’on 

avait trouvé, il y a une quinzai­
ne de jours, dans la rivière 
nongahela. On avait d abord 
que la t. .mite' s’était suicidée, 
mais le nouvel examen du cada­
vre a démontré que cette infor­
tunée avait du dre assassinée 

•H avant d’être jetée dans la rivière. 
Une enquête sc poursuit mainte­
nant sur cet te mystérieuse allai'

Cet individu a été trouvé par le 
conducteur d’un convoi du Grand 
Tronc,
milles de Montréal. ,

cru porté à la Vomie SaintCharles dou 
l’ambulance le conduisit à l’hôpital 

qu’il ser d tombé d’un 
convoi de bestiaux parti de bonne 
bonne heure de la ville. Le malheu- 

s’était tordu le'cou, fracturé 
bras et infligé une blessure 

profonde à la cuisse gaurh', deux 
autres blessures dangereuses à la 
tète et était paralysé de tout le corps 
l! avait encore un peu de connais­
sance et dit au’d élan natif de 
.lersev, New-York, q Vil n'était à 
Montréal que depuis une journée et 
demie, et ne se rappelait pas com­
ment avait eu lieu l’accident. Le 
coroner a ôté notifie.

attaque par »» oui*.

Un fermier de Rawdon. du nom 
d’Albert Holbrook, était à faire la 
pêche, lundi, et il avait emporté 
son fusil pour tuer des rats musqués 
Vil en rencontrait. Tout à coup il 
vit ven’r à lui le troupeau dî mou­
tons dé son voisin et il crut que 
c’était quelque chien qui . pour­
suivait les animaux ; il vit bientôt 
que c’était uns mère d'ours avec 
trois oursons. H si 111 a son chien, 
mais l’animal s'était enfui en vo 
-. ant approcher l’ours. M. Holbrook 
énvov . 'à l’ours, une balle qui n’eut 
d’autre effet que de l’enrager et l’a 

il s’élança sur le fermier, qui 
logea plus prudent de s’enfuir. M. 
Holbrook jest revenu chez lut et 
l’ours et ses oursons ont gagné 1b 
bots, où plusieurs chasseurs ont fait 
une battu ans pouvoir découvrir 
autre ebosn .ue des pistes. Les ours 
sont maintenant assez rares dans le 
district de Jotiette, et les anciens 
disent n’avoir jamais vu uns mère 

avec plus de deux ours

nie
:Monroe, Mich., 25 septembre 1885.— 

Messieurs, j’ai pris des Amers de Hou­
blon pour une inQammalion des “ Ro 
gnons et de la Vessie.” Ils m’ont fait ce 
que quatre médecins n’ont pu me faire, ils 
m’ont guéri. L’effet des Amers m’a sem­
blé tenir île la magie.

ôté de la voie à quelques 
il lut trans-

a (Mo

I«n chaleur

La température continue à être 
très chaude ; les légères ondées de 
samedi eut cependant rafraîchi 
quelque peu.

CHARBON! CHARBON! Un croit

Chicoutimi et retour, lit# repas com­
pris, 811.M*

Ces billets seront bons pu .r 10 jours, et 
à raison d’une piastre extra, une extension 
additionnelle le 10 jours,sera accordée, for­
mant en leut 20 jours.

On peut se procurer des billets chez les 
personnes suivantes :

A. I). Richard, marchand, rue Sussex.
F. R. E. Campeau, I) 'pl. du Revenu.
Stanislas Drapeau, 20 rue Water.
Ottawa, 12 juillet 1887.

W. L. G RTER.

.messieurs—Vos Amers de Houblon 
m’ont été d’une grande valeur, 
souffris de lièvres typhoïdes pendant plus 
île deux mois et ne pus obtenir «le soula­
gement que lorsque j'eus pris les Amers 
de Houblon. Je les lecommande ù ceux 
qui souffrent de débilité et qui ont une 
faible santé. J. G. Stoetzsl.

3G8, rue Fulton, Chicago, I I.

ronvez-vons répondre n ceci?
Y a t-il une personne en vie «jui ait 

jamais vu un cas de lièvre, de bile, de 
ma’adie nerveuse ou névralgie, ou de 
maladie de l’estomac, du foie ou des 
rognons que les Amers de Houblon ne 
peuvent guérir t

" Ma mère dit que les Amers de Hou­
blon sont le seul remède qui l’exempte «les 
attaques de paralysie et du mil delete.’’— 
Ed Oswego Sin.

“ Mon bébé maladif a été changé en un 
grts garçon et a été sorti du lit en peu de 
temps par l’emploi des Amer' de Hou­
blon. Une jeune Mere.

veux
NOUVEL ENTREPOT CANADIEN un

Lieu Infect

Quand la corporation demandera 
telle des soumissions pour faire 
nettoyer le terrain vacant an 
de la’ rue Rideau et Sussex, doù 
s’exhalent des odeur infectes?

L. G. DXJQXJBT re.
;ilet «!«• la camiculeMarchand de Charb-m

El agent «le l’assurance
coin Y correspo 

A. II l 
Journal, 
A. II K< 
Ryan, 
correspc

New-York, 9—Un individu 
complètement nu, portant 
son bras ses seuls vêtements 
consistant en une chemise et une 
paire de pantalons a été arrêté 
se promenant a 3 heures du 
matin dans Park Row. C était 
-- fou du nom de .John Breem, 
appartenaient à une riche famil­
le de Searbright New-Jersey et 
sorti seulement depuis dix jours 
de l’asile des aliénés de l'Etat. 
Brem est atteint de l’étrange 
monomanie de se baigner conti­
nuellement.

sur
“ PHŒNIX,”

La Compa­
gnie Cana­
dienne des 
Aiguilles, 46 

et 48 vue Front, Toronto, prépare le paquet 
d’aiguillts le plus complet et le 
Uable qui se puisse désirer par des agonis 
en Amérique. Envoyez 25 centins pour un 
échantillon des nouveaux No. 4, tinis en 
jilucln. Djs informations accompagnent 
l’envoi lorsque des timbres sont envoyés 
avec le prix demandé.

AUX AGENTSSUR LE FEU, ET DE

“ L’ÆTN A”
SUR LA VIE,

No. 40, rue K park s, Itlcc 
Ku**ell. Ottawa.

Nouvel établissement «le tailleur il la 
parisienne

M. Rodolphe Chevrier, si bien 
connu du public d’Ottawa vient 
d’ouvrir au No. 519, rue Sussex, un 
nouvel établissement de tailleur. 
En allant faire visite à son magasin 
vous y
tweed, draps, serges, etc., importées 
des premières manufactures de 
France, d’Angleterre, etc. En faisant 
le choix de son stock M. Chevrier a 
fait preuve de beaucoup de goût, 

personne ne laisse son établis­
sement sans ordonner un habille 
meut qui est fait dans le dernier 
patron et d’un genre tout-à fait non 
veau. M. A. J. Ribout, arrivant de 
l’avis, tailleur fashionable par excel­
lence pour dames et messieurs, est 
chargé de ce département de la cou 
pe. Il faut voir l’élégance et le

cains,—mieux ven­ir n rendus
leurs ci 
tario,— 
du Cane 

Le vc 
voie di 
lantiqu 
gaieté { 
presse 
rant t< 
Le Irai 
plètcrni 
est d’ui 
sont e 
fortabl 
somme 
d’Ottai 
York, 

M. , 
mis d 
été dé 
naliste 
cmpla 
rendre 
d’exce 
lion d 
l’affab 
Allan 
manq 
des ei 
du tri 
en loi 
gnie ( 
lantiq 
à s’atl

verrez un assorti.rient deUne visite est respecLttensrmenl sollicitée 
.le lous ceux qui ont à taire un approvi­
sionnement de charbon, île même que îles 
personnes qui désireraient prendre une 
police dans une excellente compagnie d’as- 
: nr.ir.ee, «I ml le cap lal sa chiffre par mil­
liers de piastres

Ouawa, 7 juin 1SS7—3m

Ne perdez pas de temps si vous êtes sans 
Ecrivez de suite à M. Cowtiy, 41 

Envoyez 
17 mai 1887*—Gm.

emphn
Wellington Est, l'o-onto 

timbres pour réponse.-- I
Suicide il’iin uicdeel"

Nouvelle Orlirans 11 - La doc­
teur John Cullon, un des meil­
leurs médecin» de la pu 
d’Avayelles, Louisiane, s’est 
la veille du jour où il devait 
épouser une jeune fille qu'il ai­
mait bien et dont il était aimé. 
Quand il avait quitté sa iiancé, 
le soir. Le docteur Cullon parais­
sait être dans les meilleures dis­
positions ; il avait arrangé avec 
elle tous les détails du mariage 
qui s’annonçait sous les meilleurs 
auspices, M. Cullon était dans 

bon inspiration de 
tune et avant une belle client

aussiL ' .DUQUET.
PERDU

Une Vache caillé, brune cl blanche, longue 
queue et d’une moyenne grosseur.

Toute personne qui la ramènera au No 
37 rue Clarence sera libéralement récom­
pensée.

Nouvel Etablissement
DE

£7 „E LIEU R

misse
tlléGrande Vente à bon Marché fmm

------de------
TENU PAH VOYEZ! LISEZ!lAMPE fini qu’il donne aux habits, aux 

pantalons, etc., etc, pour lui rendre 
le rapport du style

Josoph Masse,
nu K SUSSEX,

Vu que je dois m'absenter d’Ottawa à 
partir du 13 au 10 Juillet, je donne avis 
aux personnes qui désirent me consulter 
de vouloir bien sc présenter cette semaine.

M. D. F. ROSCOE,
58 rue George.

justice tant jolis
moderne que sous celui de la per­
fection.
nombreux amis et le public, eu 
général pour le patroniser et l’aider 
à mener à bonne lin sa nouvelle 

Ses cartes de modes

M'(En haut du magasin de A. D. Richard U Ai K SEMAINE SEULEMENT. Chevrier compte sur ses
M. MASSE ayant fait l’acquisition de 

toutes les machines requises pour lu con­
fection des Livres. Blancs, Reliera es de 
luxe et «le fantaisie, etc,, vient «l'ouvrir 

atelier à l’adresse ci-haut désignée. 
Dar sa longue expérience dans cette ligue 
d’allaires, il est en meSuPu de satisfaire 
tous ceux qui voudront bién lui accorder

Lampes Electriques et de fantaisie ù la 
moitié du prix ordinaire.

d’ours

entreprise, 
sont les dernières arrivées du Musee 
des tailleurs illustrés de Paris.

25 mai 1887 lm.

Vue iiuvrmlencefor-COMPAGNIE MANUFACTURIERE

Nationale de CoWf
un fUn charretier des plus imprévo­

yants a laissé une voiture chargée 
de vingt quatre boites de dyamito 
sur la rue Craig. Une des boîtes est 
tombée sur le trottoir et s’est bi isée 
Aussitôt une dizaine d’enfants qui 
jouaient aux environs, ont couru 
ramasser les cartouches. Quand le 
charretier revint les enfants s’amu­
saient avec ces dangereux projectiles

le.
Moins d'une heure après 

10 0 HUE SPARKS, rendu chez lui le docteur Gallon
tout

leur patronage
Toute commande exécutée avec soin 

et promptitude et à des prix modérés.
JOSEPH MASSE

Ouawa 10 novembre 1886—

Un conseil aux mères—Etes vous 
troublées la nuit et tenues éveillées 
par les pleurs et les gémissements 
d’un enfant souffrant de la denti­
tion. S’il en est ainsi, allez immé­
diatement chercher uue bouteille 
du Sirop Calmant de Mme Wins­
low, pour la dentition des enfants. 
Son effet est inappréciable. Il sou 
logera immédiatement le petit 
lade. Mères, vous pouvez compter 
sur lui, il n’y a pas à se méprendre 
à ce sujet. 11 guérit la dyssenterie 
et la diarrhée, règle l’estomac et les 
intestins, guérit les coliques, amolit 
les gencives, diminue l’enflamma- 
tion et donne de la force et de 
l’énergie à tout le système. Le 
sirop calmant de Mme Winslow 
pour la dentition des enfants, est 
agréable au goût, et la prescription 
est donnée par un des plus vieux 

! médecins des femmes et

DES SOUMISSIONSétait mort ; avec un soin 
particulier tendant évidemment 
à dissimuler te suicide et à faire 
croire à un accident comme une 
hémorrhagie, il s’était ouvert 
veine et avait laissé couler son II est plus faci e di imaginer que

décrire le résulta! de 1 accident si 
cartouches avaient fait t'xplo-

OTTAWA. reçues par le Bureau de Santé jus« 
qu’à MARDI, le 12e jour de Juillet 1887, 
à raid , pour l’enlèvement des ANIMAUX 
MORTS sur les rues et places publiques 
de la ville d’Oilawa, durant une année.

Les soumissionnaires devront fixer un 
prix en bloc pour tout le travail requis, et 
mentionner en môme temps les noms de 
deux personnes responsables comme ga­
ranties que le contrat sera fidèlement 
exécuté.

Seront

AVIS
une

Ayant décidé «le continuer à s’occuper 
de la brandie d’entrepreneur «le pompes 
lunèb es, comme var le passé, M J. Séné- 
cal, coin «les rues York et Dalh u-ie, désire 
annoncer au public généralement «ju’à 
«luter «lu 1er mai, il aura constamment «m 

l asso liment le plus complet et

sang jusqu’ la dernière goutte.
L’autopsie a révélé que le 

docteur Cullon était atteint d’une 
maladie incurable qui devait fa­
talement l’emporter avant long­
temps. On suppose que jusqu’au 
dernier moment il a hésité a 
prévenir sa liancée, et que

Hotel de l’Europe ces ma-sion.
Cadavre retrouvé

On vient de retirer du Niagara le 
cadavre de Peter cet individ i qui 
avait récemment traversé le fleuve 
près des rapides sur un cable en fil 

Î . , A 1 - avAfiAr de fer de cinq huitièmes de pouce
Lunch depuis midi à 3 hrs. p.m., 25 Cts. lement n osant pas lui ax d’épaisseur. Bien que plusieurs

Dîners depuis G 1rs. à 7.3V brs, p.m., 30 cts le mal qui le rongeait, il ^ pru c- per80nnes croient que Peter s’est
A. it]UHci>oiini<t foutes les primeurs de la saison constam- ré sc donner la mort, lin a rc suindé, l’opinion générale est qu il

Kncanteur et agent pour propriétés fonciô ! m..nt en mains. Vins do choix, loueurs trouvé dans UllC de SCS pbchts a Jù se noyer eil voulant recom-
res, No. 111 rue Rideau. ( Bloc Birkett) . a germ à toute heure à l’alliance qu’il avait achetée le mencer son périlleux tour d acro-

,irti e“'»J"UU* malmS’ ïpr6-1 deux «mut»,.'.Vis, (jour même et qu’il devait mettre bat--.

Snr le plan Européen,magasin
varié «1* cercueils, tentures funèbres, orne­
ments de deuil, etc.

Ottawa, 4 mars 1887

W. P. LETT,
Greffier «1e la ville.66 & 68. RUE METCALFE, OTTAWA

O. lu. BELIER, î?ro.
Hold «le ville, Ottawa, 

6 juillet 1887.

AVIS AU PUBLIC fina- DEFEUSE D’AVANCER QuSi vous voulez acheter ou faire vendre 
un lot de terrain, une maison ou autres 
dépendances, adressez-vous à

' de la 
l’aqui 
voir i

Je défends, par le présent avis, d’avancer 
quoi que ce soit au nom «le Dame Léandre 
Guindon, et ne me remis responsable d’au- 

delte ainsi contractée.
LEANDRE GUINDON. 

Ottawa, 7 juillet 1887,nourrices


